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QUESTIOV DES ILES FALKLAND (EALVINAS) 

Lettre datée du 29 mai 1985, adreseée au Secrétaire général par 
le Représentant permanent du Royaume-Uni de Grande-Bretagne et 

d’Irlande du Nord auprès de 1’Organlsation des Nations Unies 

J’ai l’honneur de me référer ii la lettre du Ministre des affaires étrangères 
et du culte de l’Argentine, en date du 16 mai 1985 (A/40/317-S/l7196), concernant 

l’ouverture du nouvel aéroport de Mount Pleaeant dans les îles Falkland et, d’ordre 
de mon gouvernement, de prbiaer ce qui suit : 

Lta/toport a un double tble, civil et q llitaire. Il a d’entrie it6 conçu pour 
tklfeunt favorher le développement &oncaiqrre futur dem rleo, rln81 que pour 
ncw pemettre d’y envoyer plur atmhent des tenforte en ca8 dgurgencer si cela se 
prisentait. 

Le Gouvernement du Rayame-Uni a ay8tiaatiquament cherché b am&liorer ses 
relation6 avec l’Argentine. Il reste cependant tout ausri U&ermin& A 6’aCqUftter 
de6 engagements tr&e nets qu’il a pria h l’endroit de6 habitant6 des îles Falkland, 
en vertu de la Charte de6 Nations Unie6 et bu P%Cte internation relatif aux 

droite Civil6 et politiques. La population de6 île6 Falkland a eubi il y  a 
trois ana i peine une invasion et una occupation militaire6 qui l’ont durement 
marquée. Il n’est donc pas surprenant qu’elle attende de la Puiaeance 

administrante qu’elle la difende contre toute nouvelle attaque. La construction du 
nouvel aCroport, qui pouïra être utiliaC par le6 6Vim6 à réaction gros pbrteure 

modernes, s’inscrit nécessairement dans la politique du Gouvernement britannique 
Visant 3 dhouraqer l’agression et à assurer la défense de6 île6 contre toute 
^+-^tynlP i a-.- -0~ off-tifs militaires du Rovaume-Uni sont réduits au niveau minimum 
nécessaire pour pouvoir sIacquitter de leur mission défensive. Ils ne menacent 
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personne. En fait, leur prhence contribue à la paix et 21 la sécurité de la 
région. L*a&oport de Mount Pleasant répondra également au besoin d’améliorer les 
communications avec le monde extérieur et en particulier d’améliorer les liaisons 
aériennes qu’avait défini Lord Shackleton dans ses études économiques de 1976 
et 1982. Il sera dès le d&part utilisé par les civils empruntant le5 vols 
intérieurs ou les vols en provenance et 3 destination de la Grande-Bretagne. 
Lorsqu’il sera achevé, il sera possible aux compagnies aériennes commerciales d’y 
établir, si elles le souhaitent, des services aériens avec l’extérieur. 

Le Ministre des affaires dtrangères de l’Argentine parle des dépenses 
qu’engage le Gouvernement du Royaume-Uni dans les Falkland. Il néglige pourtant de 
mentionner le fait que ?a majeure partie des dépenses qu’il relève sont imputables 
au coût des opérations menées pour rhupérer les îles Falkland et au coût de 
remplacement du matériel détruit pendant un conflit dont l’objectif a été de 
permettre aux insulaires d’être b nouveau administrée par leur gouvernement. de leur 
choix. Le Secrétaire d’Etat a la défense du Royaume-Uni, M. Heseltine, a bien 
précisé, lors de l’inauguration de l’aéroport de Mount Pleasant, le 12 mai, que le 
Gouvernement du Royaume-Uni n’avait pas et n’avait jamais eu l’intention de 
fortifier les îles ou d’y établir une base ‘stratégique” et que l*OTAN n’avAit rien 
à voir avec la présence britannique dans les îles. 

Le Ministre des affaires étrangères de l’Argentine a cité dans sa lettre une 
$klaration d’un ministre britannique, laissant entendre que les effectifs 
militaires actuellement stationnés dans les îles Falkland ne seraient pas 
notablement r&Juits. Voila qui est une déformation flagrante des déclarations l 

faites au Parlement par les minietres du Gouvernement du Royaume-Uni. 

La diclarstion du Gouvernement britannique concernant le montant estfœatif des 
coûts pour la d6fenae, publib le ler mai 1985, faisait /ut d’une r&lw?tiOn 
conatonte, au a~ta da l*onn6e &C?OU~~, dea effectifs etetionnb aux 21~8 
Falkland. Les ministres britanniques ont toujours dbclaré qu’une foie l’aéroport 
pleinement apirationnel, il secait possible de r&luire encore davantage le nombre 
de soldats rtatfonn66 en per~nence dons le@ flan. 

Le Ministre des affaire8 htrang&rea de l’Argentine accuse le Royaume-Uni de 
violer les engrgemcntm qu’il avait prie dans le cadre interamhricain et 
d’introduire des armes nucl6aires dan8 l’Atlantique Sud. Noua suppoaona qu’il se 
réfhre lb aux obligations Incombant au Royaume-Uni en vertu des protocoles 
additionnels au Trait4 de Tlatelolco, que L’Argentine n’a d’ailleurs pas ratifié. 
Les Etats dot& d’armes nucléaires se conforment, pour des cafsons de skurlté et 
de &retC nationalee, h la pratique Etablie de longue date de ne pas confirmer ni 
de damentir la prioence ou l’absence d’armes nucléaires en quelque lieu et d 
quelque muent que ce aoit. Le Gouvernement britannique tient toutefois à déclarer 
q,e 8 f  1 .Aar&-. ,,** warruC1; A&. ,.A..Ld... .^-- A- -----^A-- 1-- -L*J--L*--- -..-A *.-1 a ..Y..,.““& Lc”y...sLL Lb C”‘>.-I.YSLP UT rr.apA.Le‘ LMO ““s+yc‘~O‘lb qur A”1 
incombent en vertu des protocoles additionnels : 

Premièrement, en ne déployant pas d’armes nucléaires dans les territoires dont 
le Roya.me-Uni est responsable internationalement et qui entrent dans le champ 
d’application du Traité, territoires comprenant les îles Falkland; 
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Deuxiémement, en ne déployant pas de telles armes dans les territoires OÙ le 
Traité est en vigueur. 

Le Gouvernement du Royaume-Uni regrette que, de manière injustifiée, le 
Ministre argentin des affaires étrangéres ait fait référence à l’Antarctique, 
puisque à ce propos les deux gouvernements entretiennent des relations de travail 
dans le cadre du système du Traité sur l’Antarctique. Les îles Falkland ne se 
trouvent pas dans le champ d’application du Traité. En outre, l’affirmation selon 
laquelle les objectifs que poursuit le Royaume-Uni dans les îles Falkland ou dans 
l’Antarctique sont incompatibles avec les obligations qui lui incombent aux termes 
du Traité sur l’Antarctique est dépourvue de fondement. Les stations britanniques 
dans l’Antarctique, tout comme les stations argentines, ont récemment été 
inspectées par le Gouvernement des Etats-Unis, conformément à l’article VII du 
Traité sur l’Antarctique. Aucune activité n’a été dénoncée dans l’une quelconque 
de ces stations comme n’étant pas conforme aux buts et: aux principes du Traité sur 
l’bntaictique. 

Le Ministre argentin des affaires étrangères conclut sa lettre en répétant que 
le Royaume-Uni doit accepter de négocier sur la question de la souveraineté des 
île6 Falkland, de la Géorgie du Sud et des îles Sandwich du Sud. Il eeaaie aussi 
de poser que la Charte des Nations Unies impose une obligation à cet égard. 
L’attitude du Gouvernement britannique est tout b fait conforme aux dispositions de 
la Charte des Nations Unies. Le fait de suggérer que l’obligation de rechercher 
des solutions par des voies pacifiques implique, quelles que soient les 
circonstances, le recours, uniquement ou même essentiellement, à des négociatfons, 
reléve d’une Interprétation fallacieuse de la Charte. Le Royaume-Uni tient au 
r&glement pacifique des conflits internationaux. En 1982, nous étions pr&&i&uent 
en train de n6gocier i propor de 1s que8ticm de la souverain&6 lor8que l’Argentine 
a lancd son invasion brutale dea ries. Le Royaume-Uni ne pe;rt ignorer ce6 
Ivénements tragiques; quant au Gouvernement actuel de l’Argentine, il ne peut en 
Cluder les cons&qucncea. 

Le Gouvernement britannique souhaite normaliser sea relations avec 
l’Argentine. Il reconnaît bien entendu que la Grande-Bretagne et 3’Argentina ont 
des positions diffdrenter en ce qui concerne les questions de souveraineté sur les 
îles Falkland. Pour dviter que des pourparlers directe ne tournent court d’embl6e 
sur ce qui nous divise, il sera essentiel qu’ils ne portent pas sur la question de 
la souveraineté. 

Noue auon fait un effort soutenu pour rétablir des relations bilatérales avec 
l’Argentine sur une hase réaliste, Au d&hut de cette année, noue avons transmis le 
dernier d’une série de messages par l’intermédiaire des puissances protectrices. 
Nous proposions une fois de plus l’adoption de mesures pratiques propres à rétablir 
la confiance entre la Grande-Bretagne et l’Argentine. Le Gouvernement argentin n'a 
pas encore répondu à ce message. Le Gouvernement britannique attend une réponse 
constructive, sans conditions préalables qui faes-1st ohstaclp à des pourparlers 
directs, et qui vise plutôt, par le biais de l’examen de queEtions sphcifiqucs, à 
diriger nos deux pays sur la voie de la ri-onciliation. 
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Je VOUS Ber61ie Oblig6 d’aseuret au texte de la prhente note la &ne 
distribution qu’h celui de la lettre du Hinietre des affaires Btranghres et du 
culte de l’Argentine. 

(Sigd) J. A. TNOMSON 
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